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lateurs, Ie's'rois, les*p~pht~ les peuples illustres, les maîtres'
du monde, les oracies lesýgrands à"énements, la paix universelle,
les constellations, encadrent son berceau. et les étonnantes mer-
veilles se multiplent pour fêter sa naissance. -Il ne parle pas
encore, niais il est si beaui et si fort de ses charmes qu'il peut ra-
vir les coeurs et les toumettre à son joug( adoré. -; 11 soutient te
Monde, et il se laisse bercer dans les br'as de sa mère',qu'"il ie-
miercie d'uhi régard caressant, pour nous enseigner à honorer et
à ainiercette très pure Vierge comme elle mérite d'-être aithée et
honyorée, et à nonus abandonner 1à sa maternelle protection.-Il
est l'égal de Dieu, et fl se montre putit pour nous apprendre à
nous huiinilieri à ne pas trop fraire les hommes en présence dés
mystères, maîis à les-.accepteri avec la simplicité- et a candeur des
enfants. IX, P. MoNSABRÈ

VIE DEi CATHERINE TEGAH-ZOUITA.

PAR LE

P. PIER.E CULNEC, S. or.

La voie des saiînts est admirable ; ils sont avares, il ne disent
ja mais c'est assez, et',cec.- qui se rapprochentL le plus du but s'étu-
dient avec dýautant pius de soin à acquérir de nouveaux trésors
de mérites. Catherine s'en était acquis beaucoup, elle-s'fem_ùpressa
de, les aug"menter et d*ajouter de nou~velles -vertus à cèlies qu'elle
avaiit déjà acquises. La charité est la reine-des vertus, la source
*de la sainteté. la voie la plus large et en miême t.;in.ps-'la plus
courte pouir arrivr à la perfection. Dès lors (pie nous aimons
Dieu de~ toute l'affection :de notre coeur, nous -sommies saints, si
la charité nous m~anque, nous ne sommes rien. il.iie1faut donc
pas être surpris de ce que. Catherine soit arrivée si rapidement
au. sommiet.de la perýfectionr,après avoir été embiraséýe-d'uLn.si-grand
amour- pour Dieu. Elle l'aimnait si. ,trdemmnen. que la, seule joie
de son coeU!:, que tous ses délices étaient de penser à iieui de
chercher Dieu, de parler à Dieu, d'être en prëésePiçe de Dieu, de
lui offrir le jour et -la nuit et de rapporter à Fui seul bes paroles,
ses Seuvres, ses occtipations et toutes ses intentions. C'est poutr-
quoi- elle se plaisait surtout dans la -so'itude,. étant aýutàiit -que


